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tifdjen ©eficfjt bcr ®reb§fraufen eine furdjt=
bare Slngft nor erneuten 9(u$brüd)cn bcr

roafjnfinnigen ©djmergcn, läßt fie jebe 33e=

rührunq jdjeuen, ja jebe abbotninale 2ltmung
unterbinden, fo bah ber 2ctb infolge bauernber

ßontraftion ber Q3aud)mu3feln bretttjart ge=

jpannt ift. £abci beftetjt meift nod) oöUige

geiftige S'larf)eit. (Sitblicf) iinbert fief) aber aucfj

ba§ töilb. tiine getoiffe ©leidjgültigfeit unb

©djläfrigfeit greift ißfafj, nur teife§ Sammern

oerrät noch bie ftärfern @cf)merganfätte."

?(ümäf)licf) fteflt ficf) bann eine leichte 93e=

nomment)eit ein, bie, junetjmenb, bie Sranfe

uon ifjrcn furchtbaren Seiben ertöft. @3 ift
bemüfjenb für ben 2(rgt, bie ©ef)anbfung

biefcr aa§iid)t§tcfen gätle, wo bie gange

Therapie barauf t)inau§gel)t, bie ©djmerjen

gu befämpfen unb gu warten auf ben Sr=

löfer Xob, äujjerft beprintierenb, wenn er

weijj, bafj bei rechtzeitigem Singreifen jeben=

faU§ Leitung crgielt Worben wäre.

SSarum fudjen bie grauen nict)t Porter
ben 9(rgt auf? Sine gewiffe Sfoflc fpiett bie

(Sdjeu uor einer Vlnterfucf)ung, welche jebod)

fdjwinbeu foClte an bent Srnft ber Sachlage
unb wenn man weifj, wa3 auf bem Spiele
ftefjt- 2Bid)tigcr finb bie 9iatfdjlägc, wetche

oon ßaien ober fogenannten ©achocrftänbigen

gegeben werben. @3 fjanble ficf) um einen

harmtofen ßuftanb, ber oiete betreffe, ab=

warten, nur nicht operieren. 93alb wirb iiber=

haupt nicptä getan, batb Werben Der 9feif)e

nad) — natürlich erfolglos — bie gange

Serie ber fßräparate gur fölutftiflung gc=

fchludt, ober bie Sfranfe gerät 9?aturf)eil=

funbigen in bie fpänbe, welche baS nicf)t er-

fannte Seiben gu fjeilen oorgeben.

llnb wie einfach geftaltet fid) bie 21 uf-

flärung. 9iur gwei furge Säge finb c3, welcfje

jebe grau fid) einprägen füllte:
1. ®afj jeber tölutabgang ober rotlidje 9fu3-

flitfi gwijcfjen ben Venoben unb namentlich

auch nach ^er 2lbänberung Äranfljeit ift unb

®reb3 bebeuten fann, unb

2. ba§ ein 8re£>3 feine Sdjmergen gu

machen braudht. („$a§ ©c6roeftei-n£'.att".)

Les cures pour enfants dans nos stations climatiques.

Nous avons en Suisse de nombreuses

stations climatiques amdnagäes et
organises pour v suivre avantageusement, sous
la direction de mtklecins späcialistes, des

cures d'air et de soleil. Elles ont däjä
rendu d'immenses services ä des sejour-
nants menaces ou atteints de tuberculose,
aux enfants tout particulierement. Ldielio-
thärapie ou eure de soleil est eu effet
Fun des meilleurs moyens de lutter contre
cette redoutable maladie. Chez l'enfant
ddbile surtout, le soleil est un auxiliaire
extrömement efficace pour prävenir le

däveloppement des bacilles de Koch et

pour fortifier un organisme qui, sans cette

precaution, serait fatalement condamne ä

la tuberculose dhs Fenträe dans l'äge
adulte.

Le baiu de soleil pris mäthodiquement,
scientifiquement, pigmente la peau et per-
met ainsi aux ravons bienfaisants de pä-
nätrer dans les tissus pour y accomplir
leur ceuvre fortifiante. En procedant par
6tapes, progressivement, les mädecins ar-
rivent ä faire supporter peu a peu les

bains solaires couchäs, les plus efficaces,

pendant plusieurs heures.

Nous disons bien les mädecins, car une
surveillance medicale est indispensable
dans une veritable station de cures de

soleil. En effet, chaque individu doit v
etre traitä d'apres son äge et son
temperament. La cure, par exemple, serait plus
nuisible qu'utilc ä des enfants dont le

cceur ou les reins ne sont pas en bon

etat. D'autres temperaments physiques, par
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contre, se trouvent mieux de la eure de

soleil st haute dose. Seid le mddecin spe-
cialiste peut etre boa juge en cette
mattere.

Presque partout, le baiu de soleil est
combine avec le baiu dans l'eau, qui sti-
mule energiquement les fonetions de la

peau et la circulation du sang. De lä l'dta-
blissement toujours plus rdpandu de plages
et de piscines dans nos stations clima-

tiques. Mais en gendral le bain dans l'eau

ne doit pas etre prolong^ outre mesure.

Aprfes un moment d'immersion salutaire,
on passe ordinairement ä la gymnastique,
un autre facteur trds efficace dans la lutte
contre la maladie. Et les exercices les

plus importants sont ceux de la gymnastique

respiratoire. En effet, le bacille de

la tuberculose se trouve fräquemment
dans les sommets des poumons, moins

approvisionnds d'air pur par une respiration

ddfectueusc et insuffisante.
La gymnastique respiratoire a une

action mdcanique et une action bio-chimique.
Les mddecins et les moniteurs spdcialistes

apprennent aux enfants la manidre d'f??s-

pirer et d'e.rpirer de fa9on a ddvelopper
la cage thoracique surtout dans sa partie
supdrieure et ä faire ainsi travailler les

poumons dans tonte leur ampleur, y com-
pris les sommets. Cet enseignement me-

canique du rythme respiratoire normal a

pour rdsultat bio-chimique d'intensifier le

courant d'oxygdne amend au sang, lequel
sc trouve alors mieux en mesure de

resistor aux germes morbides; la musculature

devient plus forte et le corps acquiert
un ddveloppement general qu'il n'attein-
drait jamais chez ces sujets sans la eure
de gymnastique respiratoire.

La gymnastique ordinaire complete cette

gymnastique speciale; les exercices sont

soigneusement ehoisis pour realiser une
education physique adaptee autant que
possible aux capacites comme aux besoins
de chacun des participants ä la eure.

Aprds cette salutaire fatigue, une collation

est tout indiqude, puis un moment
de repos. Ce sont ensuite les jeux en

gronpe, dont l'effet physique merveilleux
se double du plus prdeieux effet moral.

Les heureuses consequences de tous ces

traitements: hdliothdrapie, hvdrotherapie,
gymnastique medieale, jeux, alimentation
particulidre, sont constamment et minu-
tieusement contrölees par les medecins.

Et ce contröle, pour ces hommes qui se

sont voues enticement a leur mdritoire
mission, est pour eux la plus douce

recompense de leurs efforts. On leur a

amend des enfants prddisposds ä la
maladie, malades ddjä peut-etre; ils ont la

joie de rendre ä leurs parents des

enfants robustes, dont l'organisme sera

capable desormais de lutter victorieusement
contre les attaques des malfaisants bacilles.

Baviere. — Premiers secours en montagne.

La Croix-Rouge bavaroise, notre voisine,
semble avoir fait un vigoureux effort pour
reoi'ganiser ses services, particulidrement
pour amdliorer les secours dans les rdgions
montagneuses.

Sur le territoire bavarois, le nombre
de depots de materiel sanitaire de la

Croix-Rouge a passe de S3 ä 155, celui

des colonnes sanitaires de 397 ä 419.

Le pays compte 43 postes de secours

permanents et 2500 postes d'alarme aux-
quels il a dtd fait appel dans plus de

43 000 cas en 1928 29.

Le service de secours en montagne est

assure par 25 colonnes sanitaires. Tous
les dimanches, des postes de secouristes
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